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Essai gratuit d’une mét 

reut se servir sans ma

Nous avons une méthor 
' et noua voulons voua la

Que votre eas dure depuis 
qu’il se présente a ous for r 
occasionnelle voue devi 
gratuit de notre méthode, 
vous vivez, peu importe V 
tion, si voua souffrez de L* 
devrait pas tarder) à vou

Nous désirons surtout 
apparemment dans des ci 
formes d’aspirations, dou« 

‘fumées, “boucanes pate
Nous voulons démontrer 
que notre méthode est • 
fois et pour toujours à 
respiration, sifflements et 
ribles.

Cette offre gratuite es 
négliger un seul jour, 
commences en suite la mé 
voyez pas d’argent. Adre 
ci-contre, et dès- aujou 
même à payer le port.

—Honneur au Mérite.—M. Georges _u y a actuellement à la Crèche de 
Desfossés de Ste-Clothiide de Horion, Québec 352 enfants, et leur nombre n’ac- ' 
vient d’obtenir son certificat d’expert- croit en moyenne de trois par jour. C’est 
essayeur de lait et permis de fabriquer tout un problème que de placer tous ces 
le fromage, avec la note “très bien". M. petits abandonnés. Comme beaucoup de 
Desfossés est âgé de 18 ans seulement. T — —-------* a- 1------none
Nos félicitations.

M. Arthur Sauvé oublie un instant son .
rôle de chef d’opposition pour féliciter Soixante-dix personnes ont perdu la _ . juau ______ __ _______ _________ .
l’honorable M. Caron. Il dit qu’il est vie dans une inondation en Argentine. Desfossés est âgé de 18 ans seulement, ces petits êtres viennent de la campagne, 

. d’accord avec le Ministre de l’Agricul- — ,i . Nos félicitations. les familles de cultivateurs qui le peuvent
J turc sur la nécessité de la coopération si r —Durant, les onze premiers mois de , - , J . aevralent en adopter au moins un L’an

l’on veut qu’en ce pays grandisse et pros- Tannée fiscale 11 est revenu au pays 53,295 —Aux Etats-Unis le nombre des culti- Enier les curés ont placé, dans d’excel- 
père l’agriculture.” Canadiens. " valeurs a diminué de quatre-cinq mille sentes saminies 99 de ces déshérités, qui -
no"iesistencezajoute,M: Snuxé ceztode La Gèvre typhoide sévit à l’état d’é- deptrenses masons!” &senaam"gvane“s n’ont que le nom reçu au saint baptême.

Relse; c^i“pourquoi "i’seston quels [‘nt me.”demdte en jusqu pré- des méthodes améliorées et à un outillage - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -cultivateurs s’unissent pour discuter leurs plus moderne, la production a augmenté , ... .
problèmes, échanger leurs vues et adopter —Nous aurons bientôt un timbre bilin- de treize pour cent. LC a" 11 ail
les mesures les plus efficaces pour promou- gue au Canada. La langue française s’affir- —La place de l’ancien marché Jacoues- Croire en vous-même—ouaban- 
voir leurs intérêts économiques et par- me de plus en plus au pays. Cartier, à Québec, bien connu des culti- donner la partie.

Vante ‘et du ?ays to°utTn?iëf’.’ Pro _ —Cest te capitaine Freddy Caron, de vateurk dedistrict, sern-telle vendue A Croire . en votre paroisse—ouTadoussac, qui a amarré au port de Québec 9 elgue compagnie qui y érigeront un vous en aller ailleurs.
■ D’autres discours furent prononcés la première goélette cette saison. g and établissement commercial. La Ci an votre terre—ou chan-
par MM. Paul Wattiez, président de la T " question est vivement débattue dans la Croire en Votre terre vu a
Société des Jardiniers-Maraîchers; J.-E. —La session tire à sa fin, tant à Québec veille capitale. ger VOS méthodes SI elle ne pi oCu <
Sansregret, le docteur D. Ladouceur, qu’à Ottawa. Il se pourrait que nos légis- - point autant qu’elle devrait, 
médecin de Sainte-Geneviève comté de lateurs puissent célébrer la Pique dans enneas sionisdplas tôtque anxicatee Croire en votre pays—ou émi- 
Jacques-Cartier, J.-A Paulhus Raoul leur famille. Le: vieux disent que le climat de notre grer.
et mNle“rréne"SolyF"rmais"nous pouvons —Un temple protestant deviendra sous province change, s adoucit. Un fait bien Croire en Dieu—OU vous taire
donner .ci-même un bref résumé,^espace peu une église catholique e est b temple certain, c’est qu il ya bien des années que et prier pour la lumière.
NSRanaevons cependanP“sugnaier "ami les Petes Bénédictins. était encore. .
manière toute perticuliere Roquent pla- —Dans la personne de M. Jo«; Gauthier, è Quebec • . Avez-VOUS jamais sonet ou s
doyer de M. 1 abbé Ouellet. ancien entrepreneur-peintre, de St-Roch —La loi de pension aux vieillards né- temps durs ne signinent rien a une

■ ‘Cultivateurs, écoutez la voix d un de Québec, c’est un citoyen bien connu < t cessiteux a été votée au Parlement fédéral, poule? Elle continue tout simple-
missionnaire agricole: très estimé qui disparaît à l’âge de 83 an . mais elle ne pourra entres en vigueur dans ment a chercher des vers et à pon-

Restez chez vous, restez dans vos pa- aucune province sans le consentement de —, -
roisses natales, rester sur vos fermes; —L honorable M. Caron vient d’obtenir celle-ci. dre des (EUIS.
c’est une illusion malheureuse qui Vous une réduction des taux de transport sur'le Une ferme d’expérimentation du dédat Si la terre est dure, elle gratte
incite à quitter vos foyers pour chercher C. N. R. et le C. P. R. pour les grains de sera probablement installée au cours de plus fort. Si elle est sèche, elle
de l’autre coté de la frontière une situa- semence. On pourra avoir tous les détails l’année à l’Assomption. Ce serait une -rpua, nh,= nofondément.

‘tion plus enviable. Il se peut que vous à ce sujet en s’adressant à M. J.-Antonio excellente chose pour les nombreux culti- CE, P7, -.-, a.
’ ayez des revers de fortune, que vous traa Grenier, sous-ministre de l’Agriculture, vateurs qui s’adonnent à cette culture — activité Pe-E’--—- --" . 

versiez de mauvaises années, mais ce n’est Parlement, Québec. dans certains centres de notre province, au succès.

Au Congrès des Fermiers- Unis EMBARGO SUR LE LAIT 1 
" R—. St-Albans, Vermont, 28.—Serv. Presse

Eloquents discours de Phon. M. Caron, M Arthur Seredioonseenski,offçissaAe"a“opru“ses"ns- 
Sauvé, de M. l’abbé Ouellet, etc. trustions reçues de Washington, a posé un

embargo hier sur toute la crème et tout . T " 2 . . le lait qui venaient du Canada. Cet
Un vibrant appel à la coopération dans le demaine agricole embargo a été décidé à la suite de l’épidé- 

---------------- mie de fièvre typhoïde qui fait ses rava-
, ges dans la métropole canadien de Mont-Les Fermiers-Unis ont tenu la semaine pas une raison suffisante pour déserter real 

dernière leur congrès annuel. D’nnpor- votre pays; ce que vous avez de mieux à _______ __ —, . p
tantes suggestions y ont été faites pour faire alors, est de chercher à améliorer —Washington,— fbery tresse 
l’avancement de l’agriculture de notre votre situation et d’accomplir courageu- Canadienne. Le gouvernement amen 
province. sement votre devoir. cain a mis un embargo sur tous les envois

Nous ne pouvons aujourd’hui que signa- M. l’abbé Ouellet voudrait voir déve- de lait, ou de crème, venant d u rayon de 1er bien succinctement quelques-unes des lopper davantage leur union afin de la 200.milles de Montréal, et ceci à cause de 
importantes déclarations faites par quel- rendre plus forte, et plus prospère. “Dis- Képidemie defièvre thyphoïde qui sévit 
ques-uns des orateurs à la séance de clô- cutez dit-il, vos problèmes vitaux sans dans cette ville.
tare et au banquet qui couronné le Con- esprit de parti, n’ayant d’autre objectif ,.. ... , . ,
gres dont on attend les plus heureux résul- que l’amélioration de votre état et le pro- . , L’épidémie de fièvre typhoïde à Mont- 
tate pour le développement futur de grès agricole. Etudiez lisez les journaux tréal. S’aggrave et devient alarmante- on 
l’Association professionnelle des Fermiers- et les revues agricoles, instruisez-vous, ouvre des hopitaux temporaires et on prend 

. Unis. coopérez ensemble dans l’union et la con’ des mesures pour 1 enrayer.
L’hon. M. Caron a fait ressortir en ter- corde, ayez les yeux ouverts et le cœur —M. l’abbé Ivanhoe Caron, un ami sin- 

mes éloquents la beauté de la noble pro- toujours à la bonne place. Le succès cère des cultivateurs, vient d’avoir la dou-
fession d’agriculteurs. couronnera infailliblement votre bonne leur de perdre sa mère, âgée de75 ans. Nos

“Que l’on soit libéral ou conservateur volonté et vos courageux efforts bien vives sympathies è ce prêtre distingué
il y a un même autel, celui de l’agricul- 7 . ... et à la famille en deuil,
ture devant lequel le Caxadien-français , j Lyness, de Richmond, vice- 
doit s’incliner pour bien servir son pays président de 1 association, adressa aussi la - —Sur les fermes des Etats-Unis, on 
comme citoyen et tiyiculteur. L’agricul- parole- Nous résumons ici quelques pas- compte deux fois plus d’autos que de télé- 
ture est la prospérité d’un pays et son sages de son. discours- phones. On estime que le coût de tracteurs
développement nécessite une parfaite Les fermiers de 1 Ouest nous ont tracé automobiles a diminué le coût de la main- 
coopération entre toys les cultivateurs, la voie en s ouvrant eux-memes le che- d’œuvre de plus de deux centmillions de
Pour que la terre renie et donne, il faut min de la prospérité. Imitons-les; créons dollars,
qu on l’aime ne l’oublions pas le succès vaut dans 1 Est une grande organisation cos- .
ce que l’homme vaut Ne bruit des villes mopolite comme celle de 1 Ouest; ne nous —Cest un rude métier que celui de
et des dangers sans nombre qui s’y laissons pas aveugler par tes politiciens mineur,_ enfoui sous terre et sans cesse
trouvent te cultivateur travaille pour ou les parasites;, unissons-nous dans exposéà la mort. A ta suite d un+ éboule: s G. Mer Joseph-Médard Emard,
lui-même, pour sa famille pour ta socié- l’harmonie sans egard aux mesquines ment dans une mine de Johannesburg 35 Archevsque d Ottawa, déedé lundi matin,
té. Vous vivez, messieurs, avec la nature, considérations de race de croyance ou de mineurs sont ensevelis. La liste est bien Page de 74 II était natif de St- 
vous respirez l’air pur des champs et dans nationalité, afin de, lutter victorieuse- longue de ceux qui ont ainsi perdu ta vie. Constant. M Emard, célébrait l’an der-
un milieu où règne l’esprit familial et le ment, grâce aux méthodes coopératives —TI v a encombrement des acrandisee- nier ses noces d’or sacerdotale». Il fût
bonheur tranquille mais si doux auteur. vouura.d&Eense.dg.nos.intkrots cpJarron: mentss’impoaent^A ta aemkndesaes auto- le premier évêque et l’organisateur du 
Euroresnerastç"c"ns“sraretmentur “KiRM ssarNouss"aune siopmeineureserderpons rteeN-sedsgsctsse="a gomiverepens"Tas.hs. d"zais.dz. XgY"elgzqu"Cutaran)oE. 

le pauvre humain". de confort dans nos foyers, nous pourrons destiné à «tonner nlus d’extension tat de savoir et de doctrine qui a publié
L’hon. M. Caron cite ensuite des chif- donner. À nos enfants une .meilleure $299:900 deta »er plus d extension documents épiscopaux remar-

fres officiels pour démontrer les progrès éducation, leur permettre de fréquenter a 1 œuvre de la Crèche. hates
réels accomplis en agriculture dans la nos collèges d agriculture pour y puiser _Un syndicat anglais se propose, pa- ___________________ .
Province de Québec depuis quelques les connaissances scientifiques agricoles rait-il ae"aerensen 500 millions dans te *=============================, 
années. Il paye ensuite un juste tribut dont ils ont besoin. Les générations qui Quebec Tic “inq ans. Il construirait au-
d’éloges a la femme. Si le cultivater viendront après eux auront, alors Plus tour au Tac st-Jean un chemin de fer qui —I y a des gens qui ne se font pas scru- 
est bien secondé par sa femme il est 9 attachement pourlaterme et serait poussé jusqu’à Chibougamou et pule d’offrir en vente du sucre ou du sirop 
presque sûr du succès, cest le plus heu- dencouragement.que nous en avons " établirait usines métallurgiques et pul- d’érable fait avec ce la cassonade. C est 
reux des hommes. nous-memes, pour travailler a la prospe j excellente suggestion que fait M.

L’orateur constate que les conditions ri té de notre province et de notre pays •, Cyrille Vaillancourt, chef du Service au
de vie ont changé et celles de l’agriculture r ™ ------ — rfa —On signale un crime mystérieux à Aer do l’Agriculture, de classifier
également; aussi faut-il que les cultiva- 4 —i — " 4 Mont St-Grégoire. Le cadavre d’une fem- ces produits. U y a un bout pour se faire
teurs se tiennent au courant des progrès. Voir la liste des officiers élus pour me d’à peu près trente ans a été trouvé attraper par les malhonnêtes gens.
11 est maintenant du devoir des cultiva- l’année 1927-28: MM. Wilfrid Bastien, dans un sac au fond d’une carrière. Le
teurs de se spécialiser, d’améliorer son président; J.-E. Lyness, 1er vice-prési- cadavre a dû être déposé là l’automne der- —“Quand viendront les élections, pro
outillage et d’avoir des troupeaux de dent; A.’David second vice-président; nier. La police informée. clame l’honorable M Perreault dans une
première qualité. ........... directeurs: MM.’ Henri Papineau, Gus- — . , .. . . conference donnée au Club de Réforme de

11 faut produire, mais il fait aussi savoir tave Pépin, A. Lemire George Frappier, , —C est une perte considérable que subie la Métropole, le parti libéral, riche de tou- 
bien présenter ses produits pour les P -J Salois, Alphonse Larose, J.-C. Glenn’, ,e Refuge Don Bosco de Suepeg, pari tes ses œuvres, pourra se présenter sans 
vendre avec profit. Narcisse Lalande, Daniel Duquette. Jo- c™die de sœ ateliers, M. l’abbé Dubé, crainte devant 1 électorat de cette pro-

A part 1 autel de nos églises, il y a 1 au- seph Bouffard; secrétaire, James-P. Bra- autorisé par 1 Autorité diocésaine à tendre vince.” M. Sauvé ne partage pas cette opi- 
tel agricole devant lequel libéraux comme dy Masson: trésorier J.-P. McNamara, ta mam pour cette institution bienfaisante, nion. Il n’y a rien de bien surprenantt 
conservateurs doivent s'incliner avec ’ rencontrera partout, mous n en doutons dedans. Tout le monde ne peut être de la
respect.

L’hon. M. Caron, en terminant, donne 
de sages conseils, et promet son plus 
entier concours aux artisans de la terre.

Peu d’hommes dept 
ont fait autant parle 
solini, qui préside act 
tinées de l’Italie et h 
d’idées nettes et pré 
indomptable. i

Patriote jusque dai 
os, Mussolini n’a qu 
les énergies qui firent 
et les grandeur» de so

Et pour élever les i 
.de ses visées patriotiqi 
sentir les nécessaires s 
œuvre saine et durabl 
pris qu’il lui fallait i 
âmes le culte, l’amour 
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Et pour atteindre sont 
rage attaqué auxracir 
ronge les sociétés n 
lution des mœurs, 
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verse tout ce qui se 
pour entraver ses de

Les partisans du < 
de la liberté sans fri 
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